
• ■ Attendu que l'auteur t 
I, AB r&iTwUian du Vin« 
»|«H«d«ri  MUVto  «ontre  ,l 

bu! ws 4« IB«UMJ#I«* •«- lucleur, 
iTüTiiv«* de.lin« a rire connu de feus ; 

Uu',1 ne i'i»l l'vr*' en «*'»*"'» 1",    «,u* u" 
..& rf. .wurtM« qui  pourrait ptuUelre kr rua- 

H iirelirai» • »Un. ni«U r* Mursil. on 
JÏÏ5ll~VlnlenKnde num ï H"'"™" .•>» » 

äSkSl «rlicle el l'un M fl4n"»jU cuiaUtu- 
| I " u fell. H d.ll..n.U,u Unxl Jlfcwl . 

Le «eeunl du J..unu.l |«iur.ulvi » dune Mi «c, 
i,iutu purement el simolemcjil 

Cour de Cassaf/on 

Il force iijeire ins lei |rèves 

Cour de cassation vient de statuer sur IW» 
Kant« qumlton de »avoir dan» quel cas une gré- 
«e peut conafatuer ucilitt »rce majeure el 
i-.-i'iinsUrf- uii« « u» industriel de ae libérer sait* 
lodètoniU de s<* engafi-menU vu-fc-wl» des Lure 

Las fait* M rattachaient au* grève« qui m sont 
Jro.luiios au mots de novembre 1905. dan* « P°rt 

!e u... ii.'l.jrt. 

I Voire Estonie | 
vvm CêN* 

M que 
waajar a cauM de« 
que »o«a nvtt devoir 

Aatali 
U MtMH VaUet — Kawor« MawyMLaU cent" 

_Ndau.eurtd.in« k do«, la MM 
OH la coauipatioa PRBNB 

LA TISANE 
AMÉRICAINE 

SHAKERS 

V* p+nrur m fêlé. 
U avril 

R. C. — A  la ubrttir*" Tnllaiidi 
dkMrtw. a» Me ne la pas «lie la *sn 

......I LA FRANCISCAINE 
|    Mare« 4* huiuMee prévoyante» qw <tt«ir« 

— En IBM, Pâques ta* M dxw «fa^U robustes et vigoureux, à l'abri 'le 
racttitianie. donner leur in FRANCISCAINE, 

riaa tràa noarriaaanta al supportée par lfl" 
Aemaca le» plus delioais. Prix . I tt m 
DKKlT : Oranda PHARMACIE 1>U KHAN- 

CE, 1, rue Fnulherb«. *!•» 

BOURSE DE LILLE 
Du 3t   Oelvbrt 1907 

Lea transaction« t-n valeur» chart« >nni'■rea •*•_- 
fertuent «un* entrain au» derniers oaufi «t «ans 
tendance bua uréci*.■. An/ni proff-t*»« a B4!« 
Bruay se maintient tuent *■.*». le rtmème tri* dis- 
cuté a 8î».r«i. Hully tr. » culm« * 4-*l Le cinquan- 
tième mérite BMtMoup mieux que 9H Curvin re- 
trr-Brade a lw», |>ur ronlri* If nnquiéiDe- re- 
«.lene uno llaare reaction * Mo Qaraaoi son* 
. '.„narnieul o ItO Courrfare« di-f-nd bten »on 
pli* de K.>:> Cr.«pui renr-nl.! a »Ü Dmiehy en 
uro3rea t M/i  Douri-i« acvniu« aa reartaa ü'IIHT 

[uMu'a Jit eaurpclb •__*••__» i*___._!,_sH 

Un »ruMileur transportait a Rocheforl de« <_a» 
bf.n» daru un na«re. donl k weur D. aetail 
teiftatiù a eflecUier le dechurg.menl dam un a> 
lai dàaenoané- Uni> S»" »y«11 AcUU P*rn". le1 
ouvrtorVde crluwi. il en ct«it rtaulté un retard 
dan« le .techirRernent de« chert-.n» 

L'armakur avait a ce «uje* reclamé «ne in- 
ar-mnil/ au «leur D ... qui de «on côté Invoquait 
la luroc majeure pour prCUndre qu il n en devait 
aucune. ,   _ 

U Cour de captation, aaime «ur le pourvoi de 
l'armakur. a (ait riiuller la lorce maieuru d«t 
ctrcotaU-Cc« tuLwantea 

TRIBUNE SCOLAIRE 
Ecriture droite et écriture penchée oa. aa- 

Ircmcnl dit, aésurrceli«n de !.. querelle 
des Grosuoullem et de« IhHIttioulleiis 

Depuii quelques ann(V« l'coritur* droite, k la- 
quelle on «tlrinue des vertus mhilhiues. iv^ne «ri 
mattresw dans nos iv....- el II s«t même Je bun 
ton de lempluver exrlusiveawol, «ou* peine a> 
pa_«er pour rtacUoimuM e.i>i. p-dag>>u.e »«iw™. 

Le conseil est wjnu Je li.ml el pnrkiut il a etc 
»uivi docilement, duns, i i<ii<«tgâniciil prlmnire 

i très réaWanl a i'h Klinm plutôt faible 

nu*rc 'i tfcto. le lrois,:i'nlieme cote encore 141. Li 
(jnr sans grand dm finement a 604 Marie« M % 
oagne 6 tr a Km u purl To % h _!«i. h> ving- 
Ueme « li« Oalrtcourt maintient *n Undunc" I-T- 
me a .193 Vieoigne rationia » 1ït-"> 1-e dixième 
'échange g lïi. Au groupe meifilluraïque. I>e- 

nain-Aiiîin TP«.' IVirn« a 180» AUR divers le 
nouant il"* Mfiniarinork« de Betliune »'aK-ortoc 
petit « peUl a K5 

Scii«taa, Pivaw n C. Lllla 

el dans la plupart de* ötublM nie «ecundsi 

La nouvelle veoua devail rc«en*rer notre race 
decadestk au dire de net, purtiMUM. et ovulnbuet 
putaaammeirt • latre de n-* éleva, de robuslea 

dont un 
sorte dhuireur 

dun.- 

les ouvrier» du dehora et devaient les empêcher 
— et en tail>s ent tnnperrte« - par tous movens 
nveme par la viol«we. d« ae livrer au dediarge 
ment des charbon« 

Le« chantier« du «leur D etaierd garde« par 
ci* menus grôrtita« qui <-n inlerdi«aienl ! entre» 
Et même "ait assez piquant, deux corvées de 
«OldaU d'inlanlene et d'artillerie qui venaient 
s'approvisionner de charbon dans ces chantier*, 
durent rehrr.ua«r eharsin «Un d'éviter d uiiposer 
la violence i la violence, 

D'autre part, on ne pouvait reproeher aucun.. 
lauk- au puirun. U gr.vo avait éclate a 1 Ünpro- 
visit en plein -Avail. * la »uiU d un leger dlKé- 
rwid intervenu entre un onntrcmBftTT el un ou 
vner pour une question de wl»ire Bien que sa- 
lariaofloa e« été donnée a rouvrier. la grève n en 
avait nos molnj continue, lur des réclamât..>m 
ticuv.ll,* lormulée* par le_ grt mies nialgr» 
Icxlsl-nce d'un eontnl de trawul p«*»* «_" ^ 
IM.tr-m et 'e yndlcat ouvrier, laotrat qui devait 
rire déao-iae au moins trola OK.IS à I avano*. 

Lea grevwrte* demandèrent, il est »rai. I en 
lier en rtégxiations avec le patron .masi celui- 
a s'/ relurM 

CV* en faTtativant sur ce« chronalances de 
tail que In chambre de« roquâtes de la Cour d» 
«•saaVn. daiB son Fiudience d'hier, *«*• avoli 
eniendu le rapport du conseiller Lardenota. o 
conlrwTTiemenl aux conclusions de M Lombard 
«nôcsrt général rej.-le le pourvoi de larroaleur 
ST ntenu pur M' de Segogne ^^ 

Dans un con si dix« ni inler_««ant de «Ofl arm, 
la Cour de cassation a décidé que la résolution 
Ecudoine du syndic it de rompre le pack libre 
n-enl ac'.iplé el ses varlnl'on» étaient de nature t 
inspirer h la maiwn D de« doutes «eneux sur 
ttlllitJ des négociaUntf »uxquelhw «Ile «est re- 
fluer «H qu'oi os ».irait atlribu-r 1 origine el 
la conttnualion de ta arev« k uae toute pouvant 
engager  U  n--,imnsnrnlH> de D... 

Pur suite, la tour a déclaré que la grève avait 
r onéré le sieur D de l'oMigaltnn de déchar 
ger le navire lana 1« lemirs convenu, et qu'au- 
tune in.l-niMk ne poa/aK, lui être réclamée a cet 
rV T I  __ 

d'une t'Mile de ma 
les noms qu'avec unt 
■ élall déclinée ft ap 

iqne de notre pnpu- 

eflels extraordinaires ne devaient pas tarder a 
je mamlesUT. 

Par lécnlure droiU   la terril île scoliose éUlt 
Lineue el, du même coup, riiumanilé sauvée 
Mais voici bien une autre f«e I Une . Ligue 

de I'LYrilui. Nawanale ■ VI^II' d'elle fondée duns 
le but de protéger les petits Fiançai« con Ire les 
ilél-niuitions que peuvent entraîner les i 
>es altitudes qu'ils  prennent pour écrire. 

Or. parmi las nouveaux ligueurs se trouvent 
toute une kyrielle de médecin*, chirurgiens, hy- 
giénistes, députés, sénateurs, «te., connus par 
Gis servies« qu'ils onl iléja rendus A lu sciencs. 

El touts« et» aiil-Tilés indiscutables «ont de« 
sectateurs trrMuclible* de l>jnlur# iieni-ruv. 
tjulls préconisent avec une ardeur et une con 
vicluir. iiicommeniiirnbles. 

Une circulaire de la • Ligue Nationale ■ nous 
apprend qu'un rapport du jury de I hygiène * 
rtJxpûsftion Universelle de Bordeaux, en 19» 
dit que les préceples onlenus laos la méthode 
l>sno>eri - Ecnlure penihée — S4nt excellent» 
et n* nuisent «n rien a ta santé d« I ent.inl auquel 
ill pei matent «urt.iul d'éviler (a «culi'e«. 

La même ei»culaire «joule -tue 1« prifesseui 
en ejuesUon a l'appm de ses désn-mslraiions. i 
lait des evidences OUI de* «niant« • au ouate 
nu «t muni d'un Hi a plomb et «a* les specta- 
teurs onl pu »lors se convaijaar« que l'éciitun 
pendiée permellaii aux é.èv«a qui écrévatanl 
devant eux. de garder une altilada naturelle, tan- 
dis au« lécrilur« dmHs amcaeit inéviiablemeot 
une dsHiatiun de la col m ne veHébrale. 

Daarèi M qui préc de on vtit que partisane 
de récriture droite comme jwrliiiins de I écriture 
r*nché» prétendent que leur lauorile possède 
toute« les  vertus, et encore dnvan'ag«. 

Ce qu'il y « de plus curieux dans le débat, 
c'wl de eoii-tate.- que les deux ri>rii«s prwtulsf-it 
let mêmes «IFeli, mais dont I« pin/ heureux 
piratl être de préserver les écott-:n. de U soo 
Itr 

CALENDRIER 
..l.r^l JM>* -lOi'Jour 

MARCHES DE PARIS 

BOURSE DE BRUXELLES 
«V 31 Octibre 190? 

CnnifUinl : Lu marche se ranime un pen et 
l'on noiu uni: aiiiéli.ir.iuoa tu nubte pour plusieurs 
compartiment« de \a cote 

La« valeurs colonial,* «ont surtout largement 
traitées el regagnent une boiuie partie (k liur 
perte de ces derniers Jours 

Ouel'|Ufs «r^tirrs en tramways : I« Divld Bru- 
x«jMa a HHÜ i4 la ioulss  Caire cote lOnil 

Les coTm,nirtimenis airtérurginue et charlinnnler 
ont des transaclions minimes et les quelques 
Vhanges qui se fonl voienl leurs cours preo/- 
tents. 4 peu de chose pre« Les disposition« iet 
(laraeiseiil cependant plus InvoraJil«« 

Le« Glaces sont en réaction, nous estimons 
que ce mouvement Éi recul ne sera pas de lon- 
gue duré*, la situation de cette industrie étiml 
tne.jotrrs 1res fsv.jruble 

Les valeurs étrangères sont sans changement 
SblMESB, I-AVISK «t C. Ulla. 

VNSrediLV, 
de l'aasa« 

SoieU. 
Luae 

U.Mir 
K* jour d« I« lun«. 
La dur*« du ju«r est «adissinaMoo deqaetre 

minuit* sur la *«ill« 
Temps i>ro|,j|,ie — Le temps va r«t>l< r deux , 

un Uul nuageux est prubaiik «vue quoique» uu- 
dées. 

Ill I III IN  IIRTP.OROI OOK.'I I 
du  11 Octobre 

Baromètre a Oh. du m at to    TW*,*. 
Hausse depu:     s veill«, B"/"fi. 
T«mp*rBtur« d-; l'air     + 10-7 
Teuipersturr« titrim » depuis 14 heure« : Mi- 

nim« -^ f" -.Hut a 1 u ci mJtio — M«zi- 
m»     4M-   sit-to! blar «oir a   1 h«ur« 

Eut hygrométrique    77 
Hautrûr d-iu Uimb-n depuis U veill»   Ov •! 
ÜirrctiuD du vint    SuJ 
Eut du nel     l'.u nuaaeni 
Bj.-uiiifUt a oiui.it    m. 

LE TEMPS PROBABLE 
ll-iu   nuyemurel 

A la «Hile das vents «t pluies probables du t au 
3 novembre  le temi» «e raf'iiicnil un peu lout an 
restant «SMS ihaud i>,.ur la saison «t sans gran- 
des ».iri.il  -ns jii.vsi «u nsatin du >, puis an lé- 
ger rttsnwBesnanl amène un oei couvert ou plu- 
vlanx du fi au 7. ensuite a|irés s'être un neu ra 
fralcrM le letniemaui. le temps «• réchaulfe brus- 
quement ce uni amené de*. veuU al pluies du 9 
au 10 et même peul-éLe jusqu'au 11 novembre. 

Ar «SUT BF.î.THIT 

AuhJgny ,Cae:j, le t» octobre 1907 
{Reproduction mterdilej 

COURS DL PMt 

Marcbe du 30 aetobre 1 90?, 

Const-il de préfectun de la Vienne 

Les  délégués   sénatoriaux 
Aux termes de ta loi du t août tSTS. le choix 

Ses conMUc munietptux pour I élection des dé- 
légués sénatoriaux ne peit se porter ai fur un 
déju.té. ni sur un oonseifl« général, ni sur un 
Conseiller d'arrondissement 7)r, fe conseil de 
MurU'inart (Vienne) av^ll .léxigné :unw dé lègue 
é l'élecllon qui doit ivoir lieu prochainement en 
remnlvcmci-l de M La».Tl i]on, sénateur, déeé 
dé. M (leorges Berry »on -nalre. en même lempi 
qu'il iî.1 député de la Seine. 

L» ccnseil de prefecture de la Vienne, aoqurt 
le cas a «é défen: par taulnnlé pr.1.ci. râla, 
aient de caajer cette c'eclun par ka consMkr«nU 

T Considérant qu il réiulle du déléré d» M I' 
jBrtfct que le crinioil munripnl de Mortemarl t 
aftsigné j)ûur lileguê rtoalorial M Georges lier- 
ry, maire de huit-* commune ; que M. Berrjr est 
depulé de IH Seine el qu aux termes de l'article l 
«afvgruplie J. de la loi du t août 1875, k dioix 
0« conseillers munlapaitx ne peut porter ni su 
an topnk, ni sur un conseil«, général, « sur ur 
Cuiseiller d'arrondi s wmenl : 

e Cond<rranl que M Berry dans ses rnvr 
«btions en réj-oose au délére de M le préfet 
aoiitient ot.e le naragr ipne 3 de I article l ni vi«, 
que le député, le OOnaisnar gènC-ral el le conseil- 
ler d'arrondissement du département où a lieu 
Ickcliuii sénilortale. qui lie peuvent jeur 1e 
deux mandils, et qii i> resairt de l'exposé des nv> 
tils de la loi de 1875 que le choix de« conseiller« 
tufiiclpaux d'une commune peut se porter JL. 

I déjiult. sur un conseiller général, ou un con 
»riller d srr>ndissemenl d'un tutre dépnrlenent 

• Con<k|é--anl que celte ink rnrtlation ne sau 
lait être adatlae , qu il résalle en eflet de l'expo- 
sé des motifs («fournil '-f/tciel. année 167S. page 
Î971), qui ■ nul ne peut »oter dans plus d'un col- 
Jtg et qu'en excluant la pluralité du vote dans le 
■éi-rirtement on l'exclut également dans deux 
WirortetnenU distin^s «, 

Arrête : 

Si j'étais quelque peu «réplique, ne pourrai*,-]« 
pas me demander ai. en réalité, cette fameuse 
scoliose n'a pas été inventée par les auteurs et 
■'■iiiteurs de méthode« pour les besoins de leur 

-" comme on dit au palais. 
t. av«: son esprit rabelaisien, nous conle 

que les fiat-it.inU de Llllipul ne sont pas d'accord 
sur la laçoo de casser un ceul, que ce grave su 
■el Isa divise en deux camps ennemis : les Gros 
houUens el les PetitIKMJtiens, «t que tes rtvaii- 

B «ngendii-'nt des guerre« »t de» prosenplions 
•es-II |ias a eroinflre rrae. nïu« lard, nos «r- 

rtérw neveux trouvent, que peepoa déertture 
droite el d'écriture penchée, nous nous sommes 
montrés les digne* successeurs des Iséros de 
Gulliver T 

Celle apprehension ne m'a pas trop ■^nr*ehé 
de dormir i-isqn'irl m.iis J'avoue sincèrement 
qu'elle limite as*./ souvent mon Mprit. 

Jacques Pmuxins. 

SCHNERB FAVIER & C1' 
«5, GranâB-PlQca. - LILLE 

f ejiejip ffiualrn J»d =n.niii.n <arii,uado 
t»ut«s bourses franoiiiM« el êlningèrea 

coupoas r*i«B SABS rasts 
f>»  Orirtt en  Criariwantoei  mnl parités»- 

liéremenl soignés 
HeoseigneuienU gratuiU sur toutes Valeurs 

OlliSNI DE L* UAlftO« ! 

Lf R£fïS£/GrV£M£fVr QÈNÈRAL 
Paraissant le Dimanche 

Abonnement : I franca par an 

Au déparl de Dénota 
Cambrai I 50 ■» •■ - Saint Quentin • »/■■•- 

tjiauny   1 »J ■ «•  —   p»ni   ideitinotioo     lis«, 
k.W..«i - Pari« lenviroasi . ■>/■ n - Corbeli 
1.15/M «U - MODUI-CHU liill'. m - MoaUrgi» 
1.15/« M - Seas l.aftre.«« _ hiio. « !<U * si 
Rouen a.U)/« •• - Ham S «o-» M - Péro 
■t.*i,'> «a - Arr.ioi,* 1 li ,. ,,. - Samt Am 
a.»/«» - Va^nciei. M : 50.,. .„ - f\e 
1.65/- ■• - SOI,»OM| tii/. - - H-thelS SD/i 
— Verdun 6 15/» >• — Kiiic I 50,a «. - Epernay 
l.!5/« .- - Sai:,l-Diti«r V15/« » - lai.gres 
t 40 . M - Bar ;e Du* 5 10/- » - N«uc) ou 
DombSi.1« 6 15/u ■., - Coiriaesï 10/' »' - Bou« 
- jue« 1 M - -. _ Hiiluui 1 li . .« - Uaaio 
M.»«/■.»>     —    Ducken«     |ba<slns)    > •■/-  «Dlfevrti 
— Calaii ».**/».*• - Li.ie 1 ;o - •• -  Roabati | Mari 
| 9-'.'u » - Conrlrai ■ •■/* »■ - f'-«i d - 
- DruielUs ■ *■/■•«  -  A:.*er«   > ».. 
Tournai * ■» ■> sa. 

tamwm. daman il ei 
.  éch«' graUit 
saMtih-en-hK«- 

* , MIS 

aeiBiei. I.M..- 
iMf ISO   i« H 
ries, m i» n 
g. D m w te ■■ 

I«   »   » U 
«u is  ni et 

Ooai. MN ill 
Prosa SI Tl 11 -M 
M  D   11 'i II -U 
. «.».ii n » " 
. pr   MM 11 

• M It 
Procaaitl M a« 
<MI (1 I'   17 |1 
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h»   .* S  -H M 
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COLHa OICLOTUHI 

t pl»ia .  if a« 

a*i«i»« 
CaliMi 

Comi.    IV 
1-TJCS      11 W 
K  D     r* W 
ISJPf,    it» 
i«*»«. mit 

A l'occasion tl 
faires seront SUI 
ce d» l'un«, du 

s Fêtêi de la T.iiavur.l, lej 
leiiiiuws ù la Itourst: du Coiiu 
.nii «uu 31 i" i rie. au lundi 4 

«tfcrJTIAI X 

Paru ri« Vlllenet 31 oclo i 

éag^ A">t5i«ly«. 

DlJT.(.IllJ» COlLMmUAI.ES 

Pari«, Il M labre. 

Le Havre, 10 h - Laines A term«. — ksaraM 
cal»« VwUt 75 belles 

Loaraat >«■ «a, déassabr« 187 »«, t«sr.*t l*fi 50 
Le Havra, 10 heure«   -   l^toos a bsruie. - 

i aim«« — Veal» ItsOball««. 
.   71 M A»rtl .    .   . .   » \/% 
.    71 1/t Mai    .   s   . .    «UM 
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li, brut ir.», i_. 
Ue; -Loiurh«»». «oupon n' I, brat U,<- net. aonu- 
nalive iu.56. porteur 10.21 — Vflbjrupt Uval- 
Dieu, coupon n* S, brut «t usa li,»«. 

BOURSE DE PARIS £ 
DU    II OCIOBRB MOT X 

FUNÉRAILLES 
Les personne« qui, par oubli, n'auraicnl pas 

reçu d« lettre de iWe-puri de la murl du Made- 
MBaMMl 

NUrguarlt«  ROBERT 

Obtenu dont sur la physionomie dv marché — 
Beaucoup de mariniers , r^'iiurie d'ordres pour 
Pom et inkrniediairea el pourtant noun somme* 
M pleine pé.rioue Ijelùiraviere, el nous aj.j.ro. hou» 
de la période de Sainte-Barbe. Il ca a aupposer. 
et les stjtislKjun* le prouvent, que beaicoup de 
commandes iiartent par Ici, les wagon« ne lai 
sont pas délaul. Los mariniers devraient s'en 
rendre comjiUi. 

rkci.lét a Lille, le i» octibre 1907, k lige de tren- 
te el un ans, sont priées de considérer le présent 
«vts ©Timme uns invitation S «Mratac «us COr*- 
VOI «t SERVICE qui auront lieu le samedi t no- 
vembre. A unie heurt», en Iéglise Saint-Michel, 
sa parois»«, 

liliumalion au cimetière de lEsl. 
L'assemblée a la miuKon mortuaire, rue des Py- 

ramides. 42, A dix heures trois quarte. 
Et)«* s.<nl aujsl priées d'assister « l'ORIT que fe- 

rn célébrer, au Maitre-Aulel de ladik église la 
Confrérie de Saint .Michel, le mardi 1* no'einhi» 
b huit heures , et ft WRIT, une 1er J ceiébier l Vs- 
«ociatlon des Entant« de Mari«, M merciedi U 
novembre, a huit heures. 

Lei Dank-» »ont »neu d'y agilster. 
MM 

PETITE CORRESPONDANCE 
■ xglene al Médecine 

L A — Il faul d'abord que «oui peniat- an 
soin scrupuleax du régime de «Are lud < u en 
excluant, de la façon Ta plue absolue, tous, Ma 
evcilonU : épices, vin, «ICMUI, café, U» . elo Lui 
donner comme boisson .ou de l'eau pure, ce qui 
est préférable a tout, ou de la tisane de valéria- 
ne. Evitez, le soir, les repos copieux, le» oon-.or- 
sotiuns animées, les lecture« avant le coucher. 
It ne faut pas de veilleuse dans la chambre b 
coucher. Avant qu il ne se mette au lit, laites jwu- 
tout le corps, une lotion é Teau tiède. Dans la 
jeurnée, orioame*, des marchas et dea exercicMs 
plijsiqms faligjinte. Enfin, une fou par jour, 
scaa pourrez laire prendre dans un demi-»erre 
d'eau ou dans une. lasse de tisane de valériane, 
une cuillerée k cafe de ta >> 'Uon suivante : sirop 
d'éoorcea d'oranges amen«. MO franunca i bro- 
OKirede potu-s'-j'i!   15 grammes 

Docteur G HEG 

TOUTE COWxIANDE de lettres morlnal 
res ou d .Tl.ii-. donne droit A on AVIS i.lt \ 
TUlTdaiu le juunial. 

Mouvemsnt du port il Dunkerju; 
Bjrrnen. MJ 31 -Ile Grande si lean-Rurl, 32 

U, c. Raymvnd, ptei ies — Aiguillon, al. tr. Ouo- 
lol, 6V lx. cap. Le B oïl le, orge — l'ii^a, vap. rus- 
se GènéraM.urko, 8'JI U cap BoKle, dm — 
Londres, al. ang. tnanai», tut U, c. Mackey. 
d-m — Rotterdam, vap Amical lllenuile. ut U 

leap   Zoonequin. dm ,  Oeoaeckcr. 
Sonno »ii 3n - Newcastle. *ap. aa« Eleanor 

IfcW lx. c«P Swlnhanks, 1C99 lx. legs, e'ayol. 
U« 31. ~ Ostenua. «1 ang. The Farncas. a lx. 
i|i. Rassel les. lege, Debaecker. — OMerwk. »I 

ang Lord Beiesfi.rd. 66 lx, cap Claringhli, lé^e 
Detmecker — Gi*l fr Espérance W tx, Cap 
Pngenl. !-emy - Roulugne, si Mnilelelne, W lx, 
cap l-eugeonne, lege, Flayol. — Liverpool, vap. 
esp   Saturniua, lege. Fay il. 

BATELLERIE 
Ascenseur ri éeluseï den Kon Un eft.-s 
Bélandrei se dir! a* a m aur Dunserqu« 

Bel To'irville, pal le,luc. charbon , Ave, Ma 
ru, Debuyiêne, bnquellae. 

Le Havre. 10 beuresj—Caïcs a larme— Vantai 
s 000 «a«*. 
Octoora    . .   «O.ft   Avril    .    .    .    .   40 1-ï 
NoTemor»     .    .    40 Jb. Moi 40X5 
Uit.ai-r«.    .    .   4).t   Ju!«     .    .    .    .    40 t. 

•VI    Julll«4 ....   « .a 
.   40M 
,   «0 50 

Le Havre,midi —Calons dispoii  
- l'en tea HO bell«« 

U Havre, midi. — Cafés disponlbsos ; Calmes. 
- .Sans affairas cotée* 

Ternie. — lochanfé sur 1« cote du matin 
On a vend«   4.uu> 

dcpéclia 
Liverpool. 10 heures 45 — Cotons dwpoPiUe» 

DoDie« damaade«. Vanta« prob. 10 000 baiit». 
ImporUiioaa : li :%1 banas 
Liverpool, 1 nenre fU— Colons daspooibloa 

Ronaai demau ies^- Ventes 10.0 0 b Amérique. 
Futurs. — Hausse lï a 11 m.'lOO. 
Anvers.  —  Pétrole. —  Ferme. — Duuponlbla 

XI •/« , I pra.u M rs mois XI I X 
Anvers,—  Saïudoua  d Aav-nqua  —   Courant 

113 ■ ..jtuvtsr 111 » ». March« SOUUUD 
Alvin — SUTM bruts lud **: os —  CslaiM 

Ce.« «Iftcwlle :  eV diepatdosta e: 
eoDd  tt 7/o 

Anren — Cote officielle 

SOCIÉTÉ  4.1 M.Il \l I 

DU 

CRfiOIT MMR ET INDUSTRIEL 
Succursale pour le Nord : 

10?, BoukuoTd de ta Liberté, LILLE 

Paiement aana frais d«    tous    coupon« 
même S mois avsnl leur échéance. 

Renseignements    gruluiU sur toutes va 
leur« cotées et non cotées. 

OpérâtK>Ii«, de Bourse sur toutes pl&cea. 
Lille, Lyon, Paria, etc., et étranger. 

Organ« hebdomadaire : 41 La Finance Pratique» 

AfKieKMsM  D'E-su   :  1   Irnnr pi 
MM 

IXM1I! - G0111&G1 

eiport 

300      04 80.V 
faeta IM» 

30vO»œi>rL,1:53 
lilaü \%n 

I onaii lS.d 
Madafaaaar ■ 

• 10Ü3 
tMsq.tiirruN |I90 
b«aq. ae Paru. IW0 
Gomo. d'iit.a 
Lreail  FODSMI 
Créait lnaast 

ïooi-Mijeuorai« 
rs» A|ii.it,, 
Bat  
Pari*-L.-Médit 

Treaastlaatiq 
s    act prier 

OesaMbasPsn«" 
-c«  
Aainab» 10* 
Lfm   l>oin«r 

a      PriTiitg 
Saptf. sst. 4eV" 
Hoogrot* 4 0/0 
iUll«:   I B/4 >f 
rersufSM 3 1 /0 
BIIIMAIUKL 
Baoq. OttonuBL 
Mord 0'Siaejr" 
Dvr« «t Basasse 

Anvers - Cote officielle -  Blé  Kansas n* 1, g-VliT^"" 
dwpotiib • Z3 S/«,  Bottaot 11  14,   Blé   Danab« %>"5*     «sT?i 
•uperMur dispoaib.« U a/a, flottant Ä t/1.   Bi» ",»*?.■«. 
ftadwiater n- 1 di«po«iI»l« U »/., Botte.! H7/H:       »   • J™ »•«- 
4*M Kurraob«» b.aac   diaponibi«  B */t,   dutiaal        *    ! "^ j?*L 

Undrea - Céréale« -Caiwalaons «rrfvéea  a:       •   "TL^S;- Londres — Céréale« —Carfaison. 
I   vendre •    Sucres  bruts   de batteraros 
raat  fi»«,    dit«    faa»wr - mare   9   5 1,-1. 
Tenoarice «oa'enuu 

Hsiubaurg-Suore«:   Coursât  1895.   j«o»i»r 
mari t .05 

Hambourg — Café« — Calmas — Santos good 
irerage djiteeabra 11 1,1. mars 11 «V4 

Hsmbûura; -Pétrole - Sont  - Diip. 7-Jy Km 
brSroe   — patrol« -  &ti il - Disu   7 W Hin 
Magdebovrf —Sucra»   äoulsaai Coursai IdJjJ 

jsr.vier ui*rs l*i 05  Ht» 
Amsurdam — Pétrole disponible 11 W, I pre 

miera mots 11 60   — Tendance term«. 

MET MX 

Curur« — Ilain — Pion* - fine - dnrlmoine 
Londies. 30 octobre. 

Calera - Comptant £ M,15 U tonne . IBeijBT 
le» lOu kilos, baisea - 3 «uon £ Ü la tonne , 155 
les MO kilo«, baisa«. 

Etal« (IMioib.) - CompUnt £ 145 la tonne ; 
W» le» 100 kilos, baisse - 3 mois £ 146 la 
tonne ; 9G5.*< les lui kilos, b.vssu — 3 mois £ 
140,5 la tonne . 3fl5,tl£ les IM kilos 

Plotnb tLspagjie). - CUIIMLUII £ 14,15 la ton- 
ne , is.ttf le» lui kilos, hauss« 

fine - Coarptant £ a la tonne , 55 le* l Ou ki- 
laa, hausse 

AntiasM«* (Réguliis) - 105 k 110 les MO kilos, 
»latiunnau-a. 

BOURSE OC LILLE 
DU 11 OCTOBRI IM 

Ol'HflaMoos et empranu 

vord !8K 
-   1M3 

Arsen. If 
flouo.-T 
K. T D H if. 
Houo    93   " 

lib:  16* 
t M , 
tM» : 

beta     77 4» 
Dourf  94 1 " 
Droa     "' 

t« 

1 C. pr. iCpaa' 

llssap 94.'«7  
H Firne« K5  .....   .. 
U Mares B-00  .....   .. 
lUaénc MB iHi 50  
I ViMiga« ,»0B . 

I Divans I 

iBans :<J 'f". . 
I - Non 14» . 
H Was P>,514 . 
fl - 3". 511 
R     -    t 0.0 5t 5 

Ca.Camn..|«J 
bSa L. B.l.l 

l'ouu L 
IL Ai.sr 
IDM -AE 

larVS1: 
*«V0 IJKl 
4 Of 14M 
4 0'" ion 
4 0,0 1901 

S  m 1a»1 
f/1 11 

Villa MsrMille 
d Amiens 

Ville Bordeibx 
Vile da Lyon 

B»c the 
s   IB,t)| 

IBM 
'Nora luA) ABS. 

M 7ii.No.wM ONOST 
4*6 .Word 3 1/1 OU 
7UJ W,.P -L.-M.   «se 

5*4 

.      inH aa«   ... 
a> M '  a   pit.,,, 
61 bJ,.ui)Mi «ae  
êl is I   a     aaa*... 
0- M'iei «a*  
79 tï$ »    w*» ■ • ■ ■ 
7i ..fPacsBi« ft Ms| 
7* 71 Tbsr M .. .7^ 
7» « CJàtrlar«d  .. 
7- 75 g««! Raad  . 
«t W P«rr«ira  
ts: t« GoidoVd* . 

4* .    Ratrd MIDM. 
IH 75 RoMrssani Omm. 
«"   .ItJtebiBsoa Oold. 
10   SO Sirom»r  

-     'Tno-fiil lead 
1st W.Viliag-t  

t»H 
.   ^44* - 

18441 4.-B   . 
4id 50 

ttiié 

1:0 . 
■.: 0 

IM .. 

Or&nd-Théertra diUlk (Di-ckon Vigutar* 
V- n-ireii   1"   uo»«ml>-«    — Lre- AflaSIrr «ta 

Forri«,     pièce    ea    et a «,   «et»« ;    Mli • IM«, 
opera -co miq ja    ea   qeaira   setae ;   l^e>«   IM»» 
■ <-•>«■ diit-rs-tili-, van te*ill« e* trois eel»«.     ■ 

U .r.süx * i h  a/0  Kiiaau Abb. lrl 

Koraanl-Th**tra da IAO« -Vaidred. I" a* 
van a.« - fournée George, Keller - Ea 'rtatiada 
* tbasr«« ft en loir*.- I 8 in :•*» 1(1 : M, !»•• 
«V In Puanpe. »su «villa ea 1 aeto. Im 
Hlllrt «t« l^ffeaeal, »aodavill« «B 1 aoas«. 

C nema gratta U|wi: «ter*rm LMBtatt 
IrSK 

Inspr du Profttt au Hard, r «a Bcthune. f7, LOM 

l> Wrarl  . E   DGLANta». 

PETITE 
JEÄKNE 

It Kcula précipitamment, tira an mou- 
rli nr dé sa poche at 1 afita sous aes Dartuci 
en aécriant ni-ilsr*-* Ml : 

— Pouab ! (Jueljr prntt I 
E'Jijerie re| renail aon aplomb 
11 sa campa devant b porte, lea poings 

aur les hunches. 
— Dite» donc I Si Ces! pour nou« chiner 

•Jué vous VOL« êtes dérangea, vous pou vi r 
retourner d'où voua venez ICI on eat pauvre 
Ere-; qu'on est honnête «t on n'aime pas 

'e embêté, ni mépris*. 
Le visiteur phi un air dur. 
— Faites-mot grace de vos discovrs, tn- 

lemuripil-il séjch.'mant. Ça ne nv, rd pal, 
Bvaejnoi . 

— D* quoi, des rhiAfcN I 
'   — Non. dea ordres, ne faites pas le marin 
1 vous en mirait. Donnes de l'air a la piton, 
aaivr» la fenêtre et laissei-moi entrer. 

Cala lut dit avec un accent impéoeui nui 
» AdmetWl pet d • rëpluiue 

Le bandit, muselé par la peur de la poiic*. 
ïn*t*,n" rtM * nP°*ter, H alla i-ovrtr fea 

Il pouaaa même la docililé luaqu* offrir 
""T * •«• »MMéur 
LSM'M* refusa du* oa*ta> 

— Je cours après voua depuis ce malin a 
trutt heures, dil-l!. 

— Je regrette que voua ay« couru si 
lo'iflempa I 

Le visileur poursuivit, regardant Mt'lie : 
— Cette femme... 
— Mon épouse. 9% VOOî phtlt. 
— Ça m'est indiffère j--. Celle femme esl- 

elle la (rite de la nommée Kul.ihe Itoubique, 
ex-sa*7Mni^n»a, rua ftebaval f 

— Hue Rébeval, oui... Mais, dites done, 
de quel droit veiei-voua nous iulerroger, 
veui T 

— VOM le saurei toul h l'heure. Ne m'in- 
tereomper pas  Je Mis pressé. 

Eugène eut un  m jvenvnl de révolle , 
— Kn voilA assez 1 Je voua demande,. 
Mai« un signe de Mette le retint. 
Elle avail remarqua, aile, l air coaau du 

vuit ■ ir . elle flairait une aubaine... 
— Mai«, laisse donc causer mr>nsieur, 

mlii-inda-t-iHe. Bien sûr qu'il n'est p-n v 
nu pour nous faire du mat I 

El B l'homme aux lunettes d'or : 
— Causez, monsieur 1 On est tout ouïe« I 

Mais donnez-vous donc la peine .. 
A aon tour, rite offrait an Mége.., 
La visiteur refusa encora : 
— Merci . Pa« la peine. 
Il restail sévère : 
— Ja viens de ta rue Rébeval LA. J'ai ap- 

pris que votre mère était daMOdêe da - déll- 
rtura trcmens <., asaex réretwnnnt 

— C'est ta vérité part, an aflat, appuya Eu 
gène 

— Pardon 1 ce n"eal pas è vona que Je par- 
M, oHie ft madame Ne m'interrompes paie. 

— C'eat bon, on ne dira plus rien 
— J'ai appris aussi voire adnawi. «vja m- 

avec un certain Eugène Lovselier, un 
ira. ptw parenlhèaé. 

.Jais 1...  a« rebiffa Loy«elier, attaint 
W^MMas»sfB<faMx.eVBa «-*i 

— Ah I vous m'énervez, vous t (.'ne fois 
pour toutes, laissez-mot m'eipliquer ou nous 
noua (achuruns.. cl von» vous en mordrez 
les pouces, je von» le garoiitia. 

Eugène se tint coi 
L'homme reprit, en posant aur la table un 

grand portefeuille en maniquin rouge qu'il 
avait jusque-là gardé exnra arm bras : 

— On m'« dit aiiMi qu« ta déinnte voua 
avait remis une enfant, une petite fille, qui 
lui avail été donnée en garde, la petit« Jean- 
ne Dubourt Je viens la chenlier Est-elle 
ici f 

— Oui., out... monaieur. balbulia Méli«. 
— Pourquoi cette hésitation t 
— Ceat que I 
Loyselier sentit le danger... Un mot de tra- 

vers el tout était perdu 
11 reprit la parole, malgré la defense qui 

lui avail été faite : 
— Eli I parbleu I pas Uni de cérêmoniea I 

C'eat qu'elle n'est pas présentable, la petite 
Ce fut un éclair pour Mélie 
Elle comprit Eugène avait trouvé : on al- 

lait faire pasner sa fille pour l'autre 
Sa Mlle, la Rousaotte, qui aurait des pa- 

rents riches, la fameuse mine d'or... 
Elle sauta sur l'expédient : 
— Je n'osais pas l'avouer Dame ' voua 

comprenez I La ménage n est pas encore luit 
Alors on lui met ce qu'elle a de plus usé. à 
reiu- mignonne I Main elle a de quoi sa re- 
r.linnger quand nous allons la promener... 
Minute, je vata vona la montrer. Elle est dans 
l'autre pièce 

Jeannet'e, ft [arrivé1 de Iétranger, s'était 
sauvée dans son réduit, non par timidité ni 
discrétion, mai« parce que, la, elle était A l'a- 
bri de« coups invrnAdiaU et pouvait r.-garder 
et écouter «an« feoger 

A M vu da l'estant, llnennnu ne put qu'à 
pain« rtarlsuer im aaraieaerrant de rrpi:Mio'i 

«■ t-"»« m$ fat amUil qyajici «iie BBs 

peignée et habillée t admira LoyseliaT en fai- 
sant des yeux tendres ft la nouasoua, Un.o.s 
que la mèrr sjuinait ft la petite 

— Attention ! C'est pour ton bien que le 
unnsieur est venu 

— AJori celto enfant est bien Jeaainc Du- 
bourt 7 deman-la le viaileur 

— Oui. quelque choee ■■nrnme ça .. 
— Comment ! quelque ch««e «mn e r a T 
— Dame I a*t-ce que je sais moi * r*.-! ce 

que voua crcyci que non« n'avons pa» eu au- 
tre cluse ft peni.T. pour non« tapi»-' t t)ut 
île suila un nom que la vieille a dit une seu.r 
loi«, «t «javeore. A nl(m eoo'ise, pas k utd . 
Nous I «»pelons. Jeannette t< ut co'irt el c'eai 
bien assêi pour nous, pas vrai, Mélle V 

— C eat M vérité du bon Dieu I 
— Dore Vous igr orer son nom de famille T 
— Je ne dis pas ea du" toul. H «agi' de 

s'entendre Si ou avait besoin de le savoir, 
il v a la CM« paperassea qu'on pourrait exami- 
ner . 

— Eh bien, donnez-les C'est tout ce que 
je demanda J« viens chercher reniant, vous 
Uw-je, de la part de «on père 

Loi deu« mi «érables éthangérent un re- 
ge rd 

— La maison va noue paraître bran vid; I 
p'-urmeh* I« mégère 

— Vous »f-ue emplire« l estomac, C* c ■'»'- 
pensera, flt le visiteur 

Eugène a'èpanouil, retroussa aa mousta- 
che Ça r était ! Il allait toucher la galette 

Ouel net il avait eu de ne paa itplnoer dans 
la boche Ma Pssjâsjr« qu'il avait pa déchiffrer ! 
S'il ne Me r« pas garde« ft part, tout était 
perd«, svtVce à cette «redtne da JeaAne ! . 
Oh t eafTa-Ift, par «sampM. «4M na t arnporle- 
rait pejs an pnradia 1... li jaaaais eue tombait 
«cm« sa&nap« f. 

n «vaM «awra «M bwff*4 ; H fooilMat parmi 
Mi rd««M>, tjcktrni à lo reel.irct* des pa 

— Pour lors si c'est vrai qu*i vona I>mro« 
nez, cal aaseasr, ajenral Mat*«, je vars ta prépa- 
rer. 

— Ceatosla Débarbouille»-la EU« en a be- 
soin 

Poussant M pel'le dans Vs reduil- livro- 
gncs>e flerrfh« des effcla, en un tour de 
m.un  et disparut ft son tour 

LoyselieT se ret-Mima,un paquet de pApiera 
ft M auun al aa relevant, le tendit à l'hom- 
me 

Celui-ci défit raoidament le paquet, il ne 
contenait que quelques lettres quit parcou- 
rut avec al ter li >n 

— Oui, murmura-t-H, r>s« h*vn tro père : 
de* «BVTJIS de IOIKI», des uemaneW« de isuu- 
veltes. 

Puis, tout hunt : 
— Ce«* Mut os que vous «vei î 
— Cesrt tout ca que la vieille a donné I Je 

ne sais même pu ce qu'il y a dons le paquet. 
Je na l'ai jamais défait 

— Vous n'avez pas une pièce légale f 
— Dama I à moins d« rat en avoir confec- 

tionné une mot-nvftine.. CefsreidaeU je peux 
toit' de même vous donner un renseigne- 
ment... 

— I .-quai T 
— Si vous leper ft un acte de nnis««nee. 

c'est fa.nl * de vous le procurer ft M mairie du 
dif-neuvième, B Helevilie la neOI.' a aix 
ans pasaés ; et Je me rappelle très bien mi'el- 
k est né* le 2 avril Elle a donc «M d»vien«« 
ce unir-lé ou 1« lendemain, et comme non« 
mimmes en octo^e 1883, elle doit être du t 
avril 7» 

— C'est Man, naerci  . 
r.'inaonnu sortit da sa serviette une feuille 

do papier qu'il étala devant Eugène 
— Vous saves lira ? lui ddmeuid*-*-it 
— CV bonne blague ' En voilà «tM quea- 

tton ! Seulement j'ai la vue un peu fMnla.. 
•jt, aMrx voua wiataa >a t 

— N'iTiptrle t Voici l'aiiaosissstion -yiie rnea» 
ami Pierre Dubourt me donne ft mit, Ktiea»- 
ne Forgeai, de re.pren.lie aa Hue Jeanne, ef- 
fectivement rrfe le 'i avril 1ST», et conliée *e> 
puie sa naissanr« aux bons soins de ta venve» 
Eulahe Itoubique, priii.ih/>^rMaVt dosnicii-éa 
rue des Solitaire* et, an devra!sf lieo, rue r»av 
rev«sUI7 Avez r-..)ii.ed^««ra»rvrsu>iisa ImreT 

Aunuit, Pardon t Si 11 taudrwt nxMM 
donner tant eMjcharae rf-auliéie Vutls caea»- 
prcnei on est reaprnaablo . 

— C«St Ir-ip j'usl« 
Il ouvrit de ne^reftau sa «trviette  ar f^n 

1 inuo'i'ule .M'inul décriviofi et grifftiinat 

.« - ur b* HI feuille de i-apsei ou il 1 -i 
Du petit caMnet noir _ _ 

de IrteignamenU.aat r lap. die d'eau, de Ma IM 
sementa é'étoffec ée onuchalimeaaia. 

Voyamt son ireWh-catetir nsaasttr« traa> 
oiiillatiiant sa servialla Obus adfl bma. Lojnov 
ricr, déçu, se récria hnegB«ns«MsBBA . 

— (Teat tont T 
— 0«'«<t-c« quH «THM bwn 4« p*ua t 
— Mais il me a^uible «usa... 
— Que quoi f 
— Ou'H serait dstoule |MBMea> 4 

uer uae petite indeMniité 
'-     n.J. limité t l'mirqoot f 

ofj« nruia roinptiun« 7 Venin 
clarejae qui a conMr.il '■■Ara mJM M 

Eist aat arrivée » 
1 HV HM «a* 0» 

Ce* «n Mules Mtlraa 
Uiirttmii. pinsqs" 
du 12 février l»^j»ar»eai*jB k Pan« M • < 
«inssant 1^ pli tflWê raxJjriMB é»llll> rj 
porte Men la ii^rqe date. If février MMT 
Betlimsal qrje laânfMn*MWMM sa» d-ai. 
parer d'avance M« frais .i'Matreli-n de 
faaJtpowqaaUfr-MM» 1, eeéT«aaepi«s»t _a 

-iTaWsjrws^ 
^mnlU   I        -1       . 


